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Avant-propos
La collection « Agricultures tropicales en poche » a été créée par un consortium comprenant le CTA de Wageningen (Pays-Bas), les Presses agronomiques de Gembloux (Belgique) et les éditions Quæ (France). Elle comprend trois séries d’ouvrages pratiques consacrés aux productions animales, aux productions végétales et aux questions transversales.
Ces guides pratiques sont destinés avant tout aux producteurs, aux techniciens et aux conseillers agricoles. Ils se révèlent être également d’utiles sources de références pour les chercheurs, les cadres des services techniques, les étudiants de l’enseignement supérieur et les agents des programmes de développement rural.
Cet ouvrage de la série animale est une traduction d’un ouvrage paru en anglais en 2004 chez Macmillan (Royaume-Uni) qui aborde les questions de comportement et de bien-être des animaux d’élevage. Les auteurs, Xavier Manteca i Vilanova et Anthony J. Smith, ont très judicieusement relié l’approche du bien-être animal aux caractéristiques éthologiques des différentes espèces animales traitées et à la conduite de ces élevages. Ces trois domaines affichés dans le titre de l’ouvrage sont évidemment en interaction.
Ces questions de bien-être des animaux d’élevage prennent une place considérable non seulement chez les éleveurs mais aussi dans l’opinion publique, surtout dans les pays du Nord. Cette problématique est aussi de plus en plus présente dans les pays en développement compte tenu de l’évolution rapide de leurs systèmes d’élevage et du développement d’une demande sociale.
La traduction en français de cet ouvrage est publiée une douzaine d’années après la parution de l’original en anglais. Cela a justifié d’y apporter quelques révisions et des compléments d’actualisation qui ont été proposés par Philippe Lhoste et Didier Richard, zootechniciens, anciens chercheurs du Cirad. Nous remercions notre collègue Didier Richard pour cette relecture attentive et ses suggestions pour actualiser le texte.
Philippe Lhoste, directeur de la collection « Agricultures tropicales en poche »

Préface
Il est essentiel, pour ceux qui sont amenés à s’occuper d’animaux, d’en comprendre le comportement. En effet, en acquérant une bonne connaissance des comportements alimentaires, sexuels, maternels et sociaux de leur cheptel, les éleveurs seront mieux à même d’en améliorer les conditions d’élevage et, partant, la productivité. Il s’agit par ailleurs d’un domaine qui recoupe largement celui du bien-être animal.
La conduite des élevages a radicalement changé dans les pays développés au cours des cinq dernières décennies. Beaucoup de ces évolutions relèvent d’une intensification qui entraîne des conditions d’élevage fort éloignées des conditions naturelles où les animaux peuvent donner libre cours à leur comportement naturel. Ainsi, les poules pondeuses en cage ne peuvent ni gratter le sol ni battre des ailes, les truies gestantes en stalle de gestation individuelle sont incapables de préparer un nid pour leur future portée, et les vaches laitières n’ont pas la possibilité d’allaiter leurs veaux. Ces changements ne semblent pas avoir eu d’effet négatif sur la productivité animale, mais ils ont suscité des interrogations plus profondes sur la justification morale de maintenir des animaux dans de telles conditions.
Dans les pays en développement, beaucoup de sociétés ont, à l’instar des peuples pasteurs, une longue tradition et une connaissance fine des animaux et de leur élevage. En effet, le bien-être et la santé de l’éleveur et de sa famille dépendent du bien-être et de la santé de leurs bêtes. Depuis peu, les pratiques occidentales s’étendent dans les pays en développement et des personnes sans lien traditionnel avec l’élevage commencent à travailler dans ce secteur, et notamment au sein de systèmes intensifs. Ce livre se propose de répondre autant aux besoins des éleveurs héritiers des traditions locales qu’à ceux des petits agriculteurs et des hommes d’affaires intéressés par les systèmes périurbains plus intensifs ou de type occidental. Il sera également utile aux acteurs du développement rural, ainsi qu’à ceux des organisations non gouvernementales et des services de conseil agricole.
Ce livre fait la synthèse des informations sur le comportement et le bien-être des animaux de production, qui sont susceptibles de s’appliquer dans les pays tropicaux, et se trouvent dispersées dans la littérature scientifique. Quelques-unes des sources qui se sont avérées particulièrement utiles sont citées en fin de l’ouvrage.
Anthony Smith, septembre 2002.

3. Les comportements maternel et néonatal
Les comportements de la mère et du nouveau-né jouent un rôle crucial dans la croissance et la survie du jeune, et la mortalité néonatale reste un problème important chez toutes les espèces de rente, notamment les petits ruminants, les porcins et les volailles. Dans les pays tropicaux, les pertes néonatales d’agneaux, de chevreaux et de poussins sont quelquefois très élevées, surtout lorsque les animaux sont conduits en mode extensif. Plus de la moitié des porcelets de chaque portée peuvent ainsi mourir avant l’âge d’un mois, et jusqu’à 80 ou 90 % des poussins dans les huit premières semaines de leur existence. Beaucoup de petits agriculteurs n’ont qu’une seule vache laitière dont ils récoltent le lait tout en élevant le veau, or l’interruption de l’exercice naturel du comportement de la tétée est susceptible d’affecter la croissance et la survie du veau.
Chez la plupart des mammifères, les nouveau-nés doivent, pour survivre, accéder rapidement à la mamelle pour ingérer une quantité suffisante du lait particulier secrété par la mère juste après la mise bas, appelé colostrum. Le colostrum contient en effet des immunoglobulines qui protègent les nouveau-nés des maladies infectieuses en leur conférant une immunité passive. La quantité d’immunoglobulines dans le colostrum est maximale au moment de la parturition et diminue rapidement par la suite. Chez les bovins, cette sécrétion peut s’étaler sur 24 heures, mais le pic intervient dans les 6 à 8 heures qui suivent le vêlage. Les quantités d’immunoglobulines absorbées déclinent après 15 heures chez les agneaux, et après 12 à 24 heures chez les porcelets. Le colostrum apporte par ailleurs au nouveau-né l’énergie qui lui est nécessaire pour maintenir sa température corporelle. Cet aspect est fondamental, même dans les pays tropicaux, car les tous jeunes mammifères ont une température corporelle très labile, en particulier les porcelets et dans une moindre mesure les petits ruminants. L’accès rapide à la mamelle après la naissance dépend à la fois du comportement maternel de la mère et de l’expression du comportement de recherche active du trayon chez le jeune.
Le comportement maternel normal s’étend également à la protection de la progéniture contre les prédateurs. Les vaches et les truies peuvent se montrer très agressives dès que leurs petits sont approchés, et l’on voit de même des brebis protéger leurs agneaux contre des petits carnassiers. Les poussins tout juste sortis de l’œuf dépendent eux aussi de la manière dont leur mère exprime son comportement maternel en les préservant efficacement du froid et des prédateurs.
Ce chapitre traite du comportement maternel avant, pendant et après la mise bas et décrit les mécanismes de la descente de lait chez les vaches laitières. Il s’étend en outre sur les principales causes de mortalité néonatale et propose différentes méthodes de gestion de l’élevage susceptibles d’améliorer les taux de survie des nouveau-nés, telles que la surveillance des mises bas. Ensuite, les aspects comportementaux du sevrage sont abordés pour les bovins et les porcins, sachant que peu d’informations pertinentes existent concernant les ovins et les caprins en région tropicale.
Les bovins
Le comportement des vaches pré-parturientes
Les vaches altèrent leur comportement dès 6 semaines avant la mise bas, lorsqu’elles commencent à éviter les interactions agressives avec leurs congénères. Elles deviennent de plus en plus agitées 2 semaines avant le vêlage et cette agitation s’intensifie au cours des 2 derniers jours. Elles se couchent et se relèvent de manière répétée, et leur rythme habituel d’alimentation peut être interrompu. Elles tendent à lécher et à gratter la litière. Une anorexie apparaît en général le dernier jour. La vache pré-parturiente recherche le plus souvent à s’isoler du troupeau, et peut rester ainsi à l’écart pendant une période pouvant durer de 3 jours à 1 semaine. Cependant beaucoup de vaches laitières ne se séparent pas du troupeau de leur propre chef avant le vêlage. Un intérêt maternel envers le nouveau-né d’une congénère est occasionnellement observé chez les bovins pendant cette période, et une vache peut même parfois « adopter » le veau d’une autre.

Le comportement pendant et après le vêlage
Chez toutes les espèces, la mise bas peut être divisée en trois grandes étapes. La première correspond à la dilatation du col de l’utérus et aux comportements associés, la deuxième à l’expulsion du fœtus et la troisième à l’expulsion du placenta et des annexes du fœtus ou délivrance.
Le comportement de la vache parturiente pendant la première phase est semblable au comportement général d’avant le vêlage, avec en plus le début des contractions qui intervient relativement tôt par rapport aux autres espèces. Vers la fin de la première étape, les contractions interviennent environ toutes les 15 minutes et durent chacune environ 20 secondes. Certains individus exhibent un comportement particulier spécifiquement associé aux douleurs abdominales. La vache regarde alors derrière elle et se tourne, parfois en meuglant et en agitant sa queue. Elle peut aussi se donner des coups de pieds dans l’abdomen et piétiner le sol de ses postérieurs. La position normale du fœtus dans l’utérus juste avant la naissance est indiquée dans la figure 6.
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Figure 6. Position normale du veau dans l’utérus.
La deuxième étape de la parturition commence par l’apparition du sac amniotique au niveau de la vulve ou par sa rupture produisant un écoulement de liquide couleur paille (« les eaux »). L’étape entière d’expulsion du fœtus peut prendre de 30 minutes à 4 heures, avec une moyenne d’un peu plus d’une heure. Elle prend plus de temps chez les génisses qui ont besoin d’assistance, et dure également plus longtemps pour les fœtus mâles que pour les femelles. Les contractions s’intensifient et deviennent plus fréquentes, avec une série de cinq à huit contractions toutes les 2 ou 3 minutes. La vache commence en général debout, mais au moment du passage de la tête du veau elle se couche le plus souvent et reste au sol jusqu’à la fin de la deuxième étape de la parturition, lorsque le fœtus est entièrement expulsé.
La délivrance intervient en général 4 à 6 heures, parfois jusqu’à 12 heures, après la naissance du veau. Dans la pratique, si le placenta et les annexes fœtales n’ont pas été expulsés dans les 24 heures, l’éleveur doit s’inquiéter et penser à un dysfonctionnement. À moins qu’elles en soient empêchées, la plupart des vaches consomment le placenta, ce qui permet de ne pas laisser de traces susceptibles d’attirer un prédateur sur le lieu de la mise bas. De plus, le placenta est riche en nutriments, même si cet apport n’a d’importance réelle que dans les situations d’extrême rigueur. Il semblerait enfin qu’il ait des propriétés analgésiques et que son ingestion atténue les douleurs et les gênes occasionnées par le vêlage. Bien qu’une croyance largement partagée veuille que l’ingestion du placenta entraîne des problèmes digestifs, les éléments dont on dispose ne permettent pas de conclure à ce sujet.
Les travaux portant sur l’heure de la mise bas semblent donner des résultats quelque peu contradictoires. Il semblerait que le vêlage puisse avoir lieu à tout moment de la journée ou de la nuit, mais que les parturientes tendent à éviter les périodes associées à une perturbation quelconque, telle que l’heure de la traite.
À moins que le vêlage n’ait été particulièrement laborieux et difficile, la plupart des parturientes se relèvent après l’expulsion et commencent à lécher leur veau, en général en débutant par la tête. Ce traitement encourage le nouveau-né à se mettre sur ses pattes. Les vaches qui ont déjà vêlé plusieurs fois (multipares) tendent à passer plus de temps à lécher leur veau que celles dont c’est le premier vêlage (primipares). Une fois le nouveau-né debout, la mère se comporte de manière à l’aider à atteindre la mamelle. Il arrive cependant, notamment chez les primipares, que la mère ait un comportement inadapté, par exemple en donnant à son veau des coups de tête ou de pied, ou simplement en restant face à face avec lui, ce qui lui complique l’accès aux trayons.
Les heures qui suivent la mise bas sont critiques pour la mise en place du lien maternel. Ainsi, si le contact entre la mère et le jeune est empêché pendant cette courte période, on observe souvent un déclin rapide de l’intérêt de la mère pour son veau. Seulement 5 à 30 minutes de contact suffisent à établir le lien maternel. Ce phénomène sera expliqué plus en détail dans la section consacrée aux ovins.
Il existe de grandes variations entre individus en ce qui concerne la disposition à l’adoption d’un veau issu d’une autre mère. L’adoption est en général plus facile lorsqu’elle est tentée avant que le lien sélectif entre la vache parturiente et son propre veau ne se soit mis en place. Plusieurs méthodes sont utilisées pour encourager une vache à adopter un autre veau après l’établissement de ce lien, par exemple en lui bandant les yeux ou en la tenant fermement pendant que le second veau est amené à proximité et enduit de substances odorantes, telles que celles contenues dans l’huile de pied de veau. Les Peuls d’Afrique de l’Ouest insufflent de l’air dans le vagin de la vache pour faciliter l’adoption d’un veau. Il est aujourd’hui considéré que ce geste déclenche les changements hormonaux responsables de la réaction maternelle. Les techniques favorisant l’acceptation d’un nouveau-né étranger seront traitées plus en détail pour les ovins, qui ont fait l’objet de plus d’études sur ce sujet.

Le comportement néonatal et l’allaitement
La plupart des veaux sont capables de se tenir sur leurs pattes dans les 30 à 60 minutes qui suivent leur naissance. Bien que le délai moyen jusqu’à la première tétée soit d’environ 110 minutes, certaines études ont montré que jusqu’à 50 % des veaux peuvent prendre plus de 6 heures pour atteindre un trayon. Ce délai dépend de la vigueur du jeune et de la réactivité de la mère. Les veaux de race à viande parviendraient à téter plus rapidement que ceux de race laitière, et les vaches de race à viande auraient un instinct maternel plus développé que celles de race laitière. La conformation des mamelles a également une certaine importance, dans la mesure où le comportement de recherche du trayon est dirigé sous le ventre de la mère, où le nouveau-né pousse son nez aussi haut que possible. Si les trayons pendent plus bas que le sternum, le veau passe donc beaucoup de temps à chercher au-dessus des trayons et entre les antérieurs de sa mère. Lorsque les mamelles sont bien conformées, c’est-à-dire à la hauteur ou plus hautes que la partie postérieure du sternum, il semblerait que le temps à la première tétée soit plus court.
Les veaux ne suivent pas immédiatement leur mère, mais commencent par rester cachés pendant qu’elle broute ou va s’abreuver. Après quelques jours, ils se mettent à l’accompagner, mais ils restent une bonne partie de la journée couchés ensemble en groupe. Pendant cette période, on peut observer la création de « nurseries », c’est-à-dire de groupes de veaux d’âge voisin. En dépit de certaines controverses à ce sujet et du fait que ces nurseries n’apparaissent pas systématiquement, plusieurs observations réalisées dans des élevages extensifs tendent à confirmer ce comportement. Les nurseries se forment lorsque les veaux ne broutent pas encore et que les mères doivent marcher plusieurs kilomètres à la recherche de nourriture. Une ou deux vaches restent alors près du groupe de jeunes, peut-être pour les protéger des prédateurs. Il a en effet été relevé que lorsqu’un veau émet un cri de détresse, n’importe quel membre du troupeau est susceptible de s’approcher, et d’éventuellement mettre un prédateur en fuite. Les éleveurs peuls organisent ces nurseries en regroupant les jeunes veaux du troupeau et en les entravant parfois pendant que les vaches partent au pâturage. Cette pratique présente aussi l’intérêt de permettre la traite des vaches au retour du pâturage.
Parmi les animaux domestiques, les bovins sont ceux chez qui les tétées sont les moins fréquentes et durent le plus longtemps. Les veaux tètent 4 à 10 fois par jour, à chaque fois pendant 8 à 10 minutes. Les plus jeunes semblent être particulièrement enclins à prolonger ce moment, ce qui peut être à l’origine de comportements redirigés lorsqu’ils sont séparés de leur mère et nourris avec du lait présenté dans un seau (voir « le sevrage »). Comme le veau a la tête plus haute que la mamelle de sa mère, il tète avec le cou incliné vers le bas et le bout du nez tourné vers le haut. Cette position particulière contribue à mettre en fonction la gouttière œsophagienne de la panse et à permettre ainsi au lait ingéré de traverser cet organe sans y séjourner, et donc sans subir de fermentation, pour passer directement dans la caillette. En effet, contrairement au fourrage, le lait n’a pas besoin de fermenter, et si du lait pénètre dans la panse proprement dite, les probabilités de diarrhée sont assez fortes.

La mortalité néonatale et les moyens de la combattre
Il existe peu d’informations sur la mortalité néonatale des veaux sous climat tropical. De manière générale, cependant, son impact est moindre chez les bovins que chez les ovins et les porcins. Bien que des pertes pouvant aller jusqu’à 50 % des naissances aient été enregistrées dans certaines circonstances, de tels chiffres restent exceptionnels. Selon certaines études, dans les pays tempérés, la mortalité moyenne chez les veaux de race à viande oscille autour de 6 à 8 %, et la mortalité néonatale dans les exploitations laitières bien gérées peut être maintenue sous la barre des 5 % de l’ensemble des veaux nés vivants et dépourvus d’anomalies.
Plusieurs facteurs interviennent dans la mortalité néonatale chez les bovins, et parmi eux la dystocie (les difficultés de la mise bas) est certainement l’un des plus importants. Les accidents de vêlage sont une des principales causes de mortalité chez les veaux de race à viande nés de primipares. Une mise bas longue et difficile peut par ailleurs affaiblir le veau qui par conséquent prendra sans doute plus de temps à prendre sa première tétée. La plupart des problèmes au vêlage proviennent d’un veau de trop grande taille par rapport au bassin de la vache. Les principales stratégies à suivre pour limiter autant que possible les difficultés de mise bas sont les suivantes :
	l’alimentation. Les génisses doivent être bien développées au moment de leur première insémination ou saillie et doivent être correctement nourries pendant toute la durée de la gestation. Si possible, elles doivent être séparées du reste du troupeau pour que leur alimentation ne pâtisse pas de la compétition avec les vaches adultes. Une alimentation déficiente pendant la première gestation peut conduire non seulement à un vêlage difficile, mais également à une production de colostrum insuffisante et à un veau manquant de vigueur ;

	la sélection des animaux. Les taureaux de certaines races sont connus pour engendrer des veaux lourds ou à tête volumineuse, ce qui constitue un facteur de complication au vêlage. De plus, certains taureaux tendent à produire des veaux dont les naissances sont difficiles. Les reproducteurs doivent donc être sélectionnés quant à leur aptitude individuelle et à celle de leur race à produire des mises bas avec le moins de problèmes possible. Il est plus difficile de sélectionner les femelles reproductrices dans ce sens, dans la mesure où les mères qui mettent bas facilement ont tendance à produire des filles qui, à l’inverse de leur mère ont des problèmes au vêlage. Ce phénomène est sans doute dû au fait qu’un veau de petite taille qui naît facilement devient une vache de petite taille qui a du mal à expulser un veau de taille moyenne ;

	l’assistance au moment du vêlage. La vache parturiente doit être aidée dès qu’elle semble éprouver des difficultés à vêler.


Un bon moyen de réduire la mortalité néonatale est de faire en sorte que le nouveau-né ingère une quantité suffisante de colostrum, car cela diminue les chances de le voir succomber à une maladie infectieuse. Les immunoglobulines sont présentes dans le colostrum tout au long des 24 heures qui suivent la naissance, mais leur ingestion est surtout efficace pendant les 6 à 8 premières heures. Or il est relativement fréquent qu’un nouveau-né ne parvienne pas à prendre rapidement sa première tétée, à cause de sa propre faiblesse, du comportement inadapté de sa mère, ou d’un problème de conformation des mamelles. De plus, certaines mères, en particulier les laitières primipares, produisent peu de colostrum de bonne qualité.
L’apport de colostrum peut être renforcé en veillant à bien nourrir la mère pendant la gestation, en aidant les veaux faibles à atteindre le trayon et à téter, et en donnant un supplément de colostrum à ceux qui n’en ont pas eu assez. En effet, beaucoup de vaches en bonne santé produisent plus de colostrum qu’il n’en faut pour leur propre veau. Le surplus provenant des six premières traites après la mise bas peut être congelé pour être utilisé plus tard si l’installation le permet. Avant d’être donné aux veaux, le colostrum doit alors être réchauffé à la température du corps ou légèrement moins (entre 30 et 36 °C). La dose journalière recommandée est d’environ 60 g par kilo de poids vif (soit 6 % du poids du veau).
Enfin, il est possible de réduire encore la mortalité néonatale en optimisant l’environnement de la vache parturiente. En premier lieu, il convient de veiller à prévenir le stress thermiqueGlossaire

Glossaire
Acétonémie, cétose (acetonaemia, ketosis) : maladie des ruminants due à un déficit d’énergie dans l’alimentation entraînant un dysfonctionnement du métabolisme des glucides et des lipides, exacerbé par une augmentation des besoins d’énergie pendant la gestation ou la lactation.
ad libitum (ad libitum) : à satiété, à volonté. Se dit d’un apport alimentaire lorsque ce dernier n’est pas limité en quantité.
Aflatoxine (aflatoxin) : toxine produite par le champignon Aspergillus flavus qui se développe sur certains aliments, en particulier à base d’arachide, distribués aux animaux. Elle est particulièrement toxique pour les canards et les dindes.
Aliment de démarrage, aliment premier âge (creep feed) : aliment concentré très nutritif distribué aux jeunes animaux qui tètent encore leur mère (non sevrés), habituellement dans un compartiment auquel la mère n’a pas accès.
Anœstrus (anoestrus) : état dans lequel se trouve une femelle lorsqu’elle n’est pas en chaleur (œstrus). Anœstrus de lactation, anœstrus d’allaitement (lactational anoestrus) : pendant la lactation. Anœstrus post-partum, après la mise bas : après la parturition, chez la plupart des espèces, l’ovulation et les cycles sexuels ne réapparaissent pas tout de suite.
Anomalie congénitale (congenital defect) : anomalie déjà observée chez un animal à sa naissance.
Anorexie (anorexia) : manque d’appétit, souvent liée à un stress thermique ou à une maladie.
Antigène (antigen) : Tout organisme, molécule ou toxine d’origine étrangère qui stimule la production d’anticorps.
Ascite (ascites) : accumulation de fluide dans la cavité abdominale.
Balano-posthite (balanoposthitis) : inflammation du gland (balanite) et du prépuce (posthite) du pénis. Douloureuse, elle peut amoindrir la pulsion sexuelle chez le mâle.
Bien-être (welfare) : mesure de la manière avec laquelle un animal s’adapte à son environnement. Le bien-être est mauvais (mal-être) lorsque l’animal ne parvient pas à s’adapter ou lorsque ses efforts d’adaptation ont des effets délétères. On peut également définir le bien-être comme une absence de souffrance.
Botulisme (botulism) : intoxication causée par toxine produite par la bactérie Clostridium botulinum, parfois liée à la consommation par les ruminants d’ossements d’animaux morts.
Caillette (abomasum) : quatrième et dernière partie de l’estomac des ruminants.
Cannibalisme (cannibalism) : consommation partielle ou complète d’un individu de sa propre espèce. Le cannibalisme est parfois observé chez les porcins et les volailles.
Caudophagie (tail biting) : comportement des porcs consistant à mordre la queue de leurs congénères. La caudophagie est considérée comme une forme redirigée du comportement d’exploration. Elle est particulièrement fréquente lorsque les porcs n’ont pas accès à des matières fibreuses qu’ils peuvent mâcher ou dans lesquelles ils peuvent fouir. Des facteurs de stress tels que la surpopulation, une mauvaise ventilation, des déséquilibres alimentaires ou des maladies peuvent renforcer ce comportement.
Césarienne (cesarean operation, cesarean section) : extraction artificielle d’un foetus par incision de la paroi abdominale.
Chaleur, œstrus (heat, œstrus) : chez les femelles, période de réceptivité aux mâles qui revient à intervalles réguliers, en fonction des variations cycliques de la concentration de certaines hormones qui déterminent ce que l’on appelle le cycle œstrien.
Circadien (circadian) : cycle ou rythme naturel d’environ 24 à 28 heures.
Cloaque (cloaca) : chez les oiseaux, orifice unique par lequel sont évacués les excréments et les urines.
Cochette (gilt) : jeune femelle porcine destinée à la reproduction avant la première mise bas.
Colostrum (colostrum) : le premier lait sécrété par la femelle après la mise bas. Il est riche en énergie, en protéines et en vitamines A et D, et procure aux nouveaux-nés des anticorps les protégeant contre les maladies.
Comportement redirigé (redirected behaviour) : comportement faisant partie du répertoire comportemental de l’espèce, mais exécuté en réaction à un stimulus différent de celui qui le déclenche habituellement. Les comportements redirigésse manifestent souvent dans un environnement inapproprié et pauvre en stimulus. Par exemple : morsure de la queue (caudophagie) chez le porc, picage des plumes chez les volailles et succion redirigée chez les veaux.
Congénères (conspecifics) : animaux de la même espèce.
Croissance compensatrice (compensatory growth) : capacité d’un animal à grandir plus rapidement après une période de malnutrition qu’un animal du même âge qui a été correctement nourri pendant toute son existence.
Cycle œstrien (œstrous cycle) : période de durée régulière qui s’étend entre deux oestrus.
Dermatophilose (dermatophilosis) : infection bactérienne de la peau des ruminants et des chevaux due à Dermatophilus congolensis. Cette maladie est particulièrement grave dans les régions tropicales humides d’Afrique de l’Ouest, d’Afrique centrale, de certaines îles des Caraïbes et de Madagascar.
Dominance (dominance) : un animal est dit dominant par rapport à un autre lorsqu’il a un accès prioritaire à une ressource alimentaire ou à un partenaire sexuel. Les animaux membres d’un même groupe établissent entre eux des relations de dominance.
Dystocie (dystocia) : complication de la mise bas qui peut être liée à la grande taille du fœtus ou de sa tête.
Facteurs de stress concomitants (concomitant stressors) : facteurs de stress qui s’exercent en même temps sur un même individu. La réaction d’un animal qui subit plusieurs facteurs de stress concomitants est exacerbée par rapport à celle qu’il aurait s’il n’en subissait qu’un seul. En région tropicale, la chaleur, le manque d’eau et la maladie constituent souvent des facteurs de stress concomitants.
Ectoparasite (ectoparasite) : parasite externe, qui vit sur la peau d’un animal, tel que les tiques et les poux.
Effet Coolidge (Coolidge effect) : après s’être accouplé plusieurs fois avec une même femelle, le mâle entre dans une période réfractaire pendant laquelle sa pulsion sexuelle est très faible. Si à ce moment une nouvelle femelle lui est amenée, le mâle voit sa pulsion sexuelle se renforcer et peut s’accoupler à nouveau.
Effet mâle (male effect) : différence entre la physiologie de la reproduction d’une femelle en présence d’un mâle et celle d’une femelle en l’absence de mâle. Par exemple : déclenchement plus précoce de la puberté chez les cochettes et des chaleurs chez certaines races ovines.
Empathie (empathy) : dans le contexte du bien-être animal, le lien affectif qui unit les éleveurs et les soigneurs aux animaux dont ils s’occupent et qui leur permet d’en comprendre les besoins.
Empreinte (imprinting) : type d’apprentissage relativement rapide et stable qui intervient au cours d’une période bien définie appelée période critique ou période sensible ; par exemple : la reconnaissance et l’attachement à la mère chez les poussins et les canetons.
Épidermite exsudative, eczéma séborrhéique du porc, maladie graisseuse du porc (exsudative epidermitis,  greasy pig disease) : maladie bactérienne des jeunes porcs entraînant une inflammation de la peau.
Épidydimes (epididymides) : longs tubes pelotonnés dans lesquels les spermatozoïdes sont conservés après leur production au sein des testicules.
Facteur de stress, source de stress (stressor, stress factor) : paramètre de l’environnement perçu par l’animal comme une menace et suscitant de ce fait une réaction, par exemple : températures ambiantes élevées ou basses, manque de nourriture ou d’eau, maladies, surpopulation, peur des humains ou des congénères.
Flehmen (flehmen, lip curling response) : comportement consistant à lever la tête en retroussant la lèvre supérieure pour analyser une odeur, le plus souvent exécuté par un mâle pour savoir si une femelle est prête à accepter l’accouplement.
Frenulum, frein (frenulum) : bande de peau qui relie l’extrémité ventrale du pénis au prépuce. Le frenulum se rompt normalement à la puberté mais, chez certains verrats et taureaux, il peut persister à l’âge adulte et entraîner une incapacité à s’accoupler.
Gouttière œsophagienne (oesophagal groove) : chez les bovins et les autres ruminants, organe de la panse en forme de gouttière qui permet chez le jeune non sevré de faire passer le lait directement dans la caillette sans le faire séjourner dans la panse.
Habituation (habituation) : forme d’apprentissage par lequel un animal cesse de réagir à un stimulus donné lorsqu’il a perçu ce stimulus à plusieurs reprises sans aucune conséquence alarmante. L’habituation intervient dans de multiples aspects du comportement : par exemple, c’est en partie ce qui fait que les animaux apprennent à ne plus avoir peur des humains au fur et à mesure de leurs contacts avec eux.
Helminthes (helminths) : catégorie de vers dont certains sont des parasites internes, notamment des intestins.
Héritabilité, h2 (heritability) : part de la variation phénotypique (variabilité directement observable) due à la variation génétique.
Hiérarchie (hierarchy) : le réseau des relations de dominance au sein d’un groupe d’animaux.
Hyperphagie compensatrice (compensatory intake) : augmentation de la prise alimentaire d’un animal qui a été sous-alimenté pendant une certaine période et qui présente moins de graisse corporelle qu’un animal qui a été correctement nourri.
Hyperthermie (hyperthermia) : état d’un animal qui, exposé à des températures ambiantes très élevées, ne parvient plus à maintenir une température corporelle normale.
Hypomagnésiémie, tétanie d’herbage (hypomagnesaemia) : état dû à une concentration trop faible de magnésium dans le sang, susceptible, chez les bovins, d’entraîner une mort brutale.
Hyponatrémie d’hyperhydratation (dilutional hyponatremia, water intoxication) : situation engendrée par l’ingestion de quantités excessives d’eau, par exemple lorsque les animaux sont très assoiffés, et qui peut entraîner la destruction de globules rouges du sang et l’apparition de problèmes nerveux tels qu’un manque de coordination, des faiblesses et des tremblements musculaires, ou encore des convulsions consécutives à une chute de la teneur en sodium dans le plasma. Elle peut être évitée en limitant la quantité d’eau mise à disposition des animaux qui ont très soif.
Hypothermie (hypothermia) : état d’un animal dont la température corporelle est inférieure à la normale. État souvent grave nécessitant des actions rapides.
Immunoglobuline (immunoglobulin) : rotéine du sérum produite par le système immunitaire pour combattre un antigène.
Intromission (intromission) : introduction du pénis dans le vagin pendant l’accouplement.
Grattage, frottement (allogrooming) : on parle de toilettage individuel lorsque l’animal l’exécute sur lui-même, et on parle de toilettage mutuel ou social (allogrooming) lorsqu’il s’y adonne sur un autre individu.
Libido, pulsion sexuelle (libido, sexual drive) : motivation d’un mâle à exprimer un comportement sexuel au contact d’une femelle.
Mastication à vide (sham-chewing) : comportement de mastication avec la bouche vide. Une stéréotypie parfois observée chez les vaches gravides.
Masturbation (masturbation) : autostimulation de la région génitale. Courante chez les taureaux.
Monogame (monogamous) : se dit d’une espèce chez laquelle chaque individu n’a qu’un seul partenaire sexuel.
Mortinatalité : mise-bas d’un fœtus mort dans le dernier tiers de la gestation. À différencier de l’avortement qui se produit dans les premiers mois de la gestation.
Mouton (wether) : au sens propre, ovin mâle castré.
Néonatal (neonatal) : se dit de ce qui survient immédiatement après la naissance.
Notation de l’état corporel (condition scoring) : méthode permettant d’évaluer l’état des réserves corporelles des animaux à partir de leur aspect externe. Les animaux notés reçoivent une note (souvent de 0 à 5 : de très émacié à très gras) selon une grille de notation pré-établie (Cf. Les bovins, in Lhoste et al., 2010).
Œstradiol (oestradiol) : hormone ovarienne déclenchant les comportements sexuels chez la femelle.
Oviposition (oviposition) : action de pondre un œuf.
Ovulation silencieuse (silent ovulation) : situation dans laquelle une femelle présente tous les signes physiologiques de l’œstrus, y compris l’ovulation, sans expression comportementale (absence de comportement de chaleurs, refus de l’accouplement).
Panse, rumen (rumen) : première partie, la plus volumineuse, de l’estomac d’un ruminant.
Parturition, mise bas (parturition) : expulsion du ou des fœtus au terme de la gestation.
Pica (pica) : ingestion de matières autres que les aliments habituels, le plus souvent due à des carences minérales du régime alimentaire.
Picage des plumes (feather pecking) : comportement des volailles qui, dans certaines circonstances, piquent du bec les plumes de leurs congénères jusqu’à les arracher.
Prépuce (prepuce) : partie distale de la peau recouvrant le pénis.
Période réfractaire (refractory period) : période pendant laquelle le mâle, après plusieurs accouplements successifs, voit sa pulsion sexuelle diminuer et cesse de s’accoupler.
Réaction au stress (stress response) : ensemble des changements physiologiques et comportementaux qui permettent à l’animal de s’adapter ou de faire face à un stress, mais qui sont susceptibles d’avoir des effets délétères si le stress est très intense ou prolongé (croissance ralentie, incapacité à se reproduire, sensibilité accrue aux maladies).
Rut (rut) : saison des accouplements chez les espèces à reproduction saisonnière.
Spermatogénèse : processus de différenciation des cellules dans les testicules aboutissant à la formation des spermatozoïdes.
Stéréotypie (stereotypy) : comportement répété invariant sans destination ou fonction apparente. Les stéréotypies apparaissent lorsqu’il y a des problèmes dans l’environnement des animaux, et elles constituent de ce fait des signes de mal-être. Par exemple : morsure des barreaux chez les truies, déplacements en long et en large des poules pondeuses, jeux de langue chez les veaux.
Stress (stress) : pression ou contrainte perçue par l’animal comme menaçant sa survie ou l’équilibre de son organisme.
Tanin (tannin) : composés complexes des écorces, des tiges et des feuilles d’arbre susceptibles d’entraîner des problèmes nutritifs chez les herbivores.
Température effective (ET : effective température) : mesure de l’impact thermique de l’environnement sur l’animal.
Tique (tick) : arthropode parasite se nourrissant du sang des animaux. Un certain nombre de maladies sont transmises par les tiques, par exemple, la cowdriose chez les ruminants, la méningo-encéphalite à tiques chez le porc.
Toilettage (grooming) : entretien de la surface du corps par léchage, mordillement.
Toxémie de gestation, cétose ovine (pregnancy toxaemia, ovine ketosis, twin-lamb disease) : forme d’acétonémie (cétose) qui peut se manifester chez les brebis pleines pendant les dernières semaines de la gestation, en particulier en cas de fœtus multiples.
Trypanotolérance, trypanotolérant : capacité de certaines races animales à supporter la présence et un certain niveau de développement des trypanosomes. Elles manifestent peu de symptômes et leurs productions sont moins diminuées que chez les races sensibles. Caractère bien développé chez les taurins, les races ovines et caprines naines d’Afrique.
Tuméfaction (tumefaction) : augmentation de volume, gonflement.
Zone de neutralité thermique (thermoneutral zone, thermal neutrality zone) : plage de température ambiante ou effective qui apporte le maximum de confort et permet les meilleures performances avec le moins de stress.
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